
Marion Onno est titulaire d’une maîtrise en service
social. Elle est travailleuse sociale au Phare Enfants
et Familles depuis trois ans. Elle y accompagne tant
les parents que les frères et sœurs, les grands-
parents et les proches de l’enfant gravement malade,
lorsque des situations difficiles en lien avec la
maladie sont vécues telles que : l’épuisement
parental, les difficultés vécues par la fratrie, l’aide à
la prise de décisions complexes. Elle soutient les
familles au travers des diverses étapes de la maladie,
jusqu’à la fin de vie. Elle offre également un suivi de
deuil aux familles touchées par le décès de leur
enfant.

ÊTRE UN PHARE DANS 
LA PIRE TEMPÊTE QUI SOIT :
CELLE DE PERDRE UN ENFANT

Date
3 juin 2019

Horaire
La soirée-rencontre débute à 19h
(La durée est d’environ 2 heures)

Lieu
Centre culturel de la Petite Italie
Casa d'Italia

505, rue Jean-Talon Est* 
(angle Berri)
Montréal (Québec) H2R 1T6
*Accès par la rue Berri

Entrée libre
Les places étant limitées, il est 
nécessaire de réserver au numéro
suivant : 514  359-5867

Jean-Talon

À NOTER
La prochaine soirée - rencontre sur le
deuil, animée par Johanne de Montigny,
aura lieu le 9 septembre 2019.
Pour plus d'informations, veuillez 
consulter le site RSFA.CA

La mort de son enfant est une tragédie sans nom. Ce n’est pas dans l’ordre des choses.
Comment faire face à l’inéluctable, com ment garder le cap à travers la tempête ? Le Phare
Enfants et Familles, première maison de soins palliatifs pédiatriques du Québec, suit plus
de 200 familles en leur offrant des soins et services personnalisés, pour les accompa gner
à chaque pas dans cette tempête. 

Comme parent, on ne souhaite pas pousser la porte d’une maison de soins palliatifs
pédiatriques pour son enfant. On rêve plutôt de l’inscrire dans une équipe de basketball
ou un club de natation, puis de l’encourager des gradins. Pourtant, “le Phare, c’est la
maison du bonheur avant la fin”, disait une maman récemment. 

Éléments de contenu de la rencontre :
Qu’est-ce qu’une maison de soins palliatifs pédiatriques? Comment on y accompagne les
enfants atteints d’une maladie fatale et leurs familles?  

Et après… Comment survivre au deuil de son enfant? Amputés d’une partie d’eux, ni veuf,
ni orphelin, il n’y a pas de mot pour décrire cette réalité.

Lors de cette rencontre, nous pourrons ensemble échanger sur ce sujet si tabou. 

Le proverbe africain dit qu’il faut un village pour élever un enfant. Et qu’il faut un
village pour l’accompagner jusqu’à la fin et pour soutenir ses parents, ses frères et
sœurs, pour qu’ils restent debout. Le deuil, dit-on, est aussi grand que l’amour. Telle
est la force incommensurable dont le village doit faire preuve pour accompagner
les familles endeuillées. 

SOIRÉE - RENCONTRE SUR LE DEUIL
(Parrainée par Le repos Saint-François d’Assise, Montréal)

Invitation


